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Maurice Marie GORGEU (1862-1935) 

Né le 15 septembre 1862 à Paris VIe. 
Fils de Paul Adolphe Gorgeu et de Marie Cécile Thiébaut. 

Marié le 16 mars 1886 à Paris avec Marie-Amélie Lafourcade. 
Dont Serge (ci-dessous) 

——————— 
Associé (1890-1898) de la SNC Jules Benoist, Gorgeu et Cie, banquiers à Paris, rue de la Victoire, 73.  

puis banquier, 114, rue de Wagram. 
—————— 

Adhérent de la Ligue de la Patrie française (1899) : antidreyfusards. 
—————— 

Proche des Éts Cail, il devient administrateur de 1898 à 1905,  
de la Société française de constructions mécaniques (Anciens Éts Cail) 

et de ses différentes filiales : 
Doubovaïa-Balka (mines de fer)(d’abord commissaire aux comptes en 1892),  

Société de constructions mécaniques du Midi de la Russie (1895),  
Société industrielle et métallurgique du Caucase (1897),  

Mines et usines de Kertch (1899),  
Rampes mobiles de l'Exposition de 1900 (1899), 

Usines de Briansk (1900).  
—————— 

Administrateur de la Banque suisse et française (1899),  
www.entreprises-coloniales.fr/empire/Bq_suisse+frse_1894-1917.pdf 

puis du Crédit commercial de France (CCF)(1917-1935).  
—————— 

Administrateur de la Société commerciale et industrielle pour la France et l’étranger (1900-1902), 
holding dirigé par des personnalités de la Banque suisse et française, investi en actions Cail, Kertch, 

Charbonnages de Nijni-Krinka et Société industrielle russe,  
rapidement liquidé en raison de résultats calamiteux 

—————— 
Administrateur de l’Électro-Métallurgie de Dives (1903) 

www.entreprises-coloniales.fr/empire/Electro-Dives_1893-1933.pdf 
et de ses filiales :  

la Société hydroélectrique et métallurgique du Palais (1917), 
www.entreprises-coloniales.fr/empire/Electrolyse_du_Palais.pdf 

les Mines de la Romanche (1919), 
Mines et textiles (1933-1934) 

——————————— 
Administrateur (1908), puis vice-président de la Cie coloniale de l’Afrique française  

(Anc. Éts Chéri Peyrissac) 
www.entreprises-coloniales.fr/afrique-occidentale/Peyrissac_1876-1963.pdf 

et dirigeant de ses filiales : 
Salins du Cap-Vert (1919) : président 

www.entreprises-coloniales.fr/afrique-occidentale/Salins_du_Cap_Vert.pdf 
de la Cie coloniale de la Bia (1920) : vice-président 

www.entreprises-coloniales.fr/afrique-occidentale/Coloniale_de_la_Bia.pdf 
de la Cie africaine d’électricité (mars 1922) administrateur 

www.entreprises-coloniales.fr/afrique-occidentale/Africaine_electricite_1922-1930.pdf 
de la Cie générale de l’Afrique française (Anc. Éts Plantey)(1922) président. 

www.entreprises-coloniales.fr/afrique-occidentale/Generale_Afrique_frse.pdf 
———————————— 

Administrateur de la Société indo-chinoise des allumettes (1910) 
www.entreprises-coloniales.fr/inde-indochine/Indoch._allumettes_1903-1922.pdf 

————————— 
Conseiller du commerce extérieur (1912) 



————————— 
Président de la Société de plantations de Panou-Lisan (Indes néerlandaises) 

www.entreprises-coloniales.fr/inde-indochine/Panou-Lisan.pdf 
Administrateur de la Buloh Kasap rubber (Malaisie) 

www.entreprises-coloniales.fr/inde-indochine/Buloh_Kasap_Rubber.pdf 
———————————— 

Notice dans le Qui êtes-vous ? 1924 
www.entreprises-coloniales.fr/afrique-occidentale/Qui_etes-vous_1924-AOF.pdf 

———————————— 
Président du conseil de surveillance de Fèvre et Cie 

(Carrières et scieries de Bourgogne) 
www.entreprises-coloniales.fr/empire/Fevre_et_Compagnie.pdf 

———————————— 
Poursuivi dans l’affaire de la Banque commerciale de Bâle,  

première grande affaire d’évasion fiscale vers la Suisse (1932) 
www.entreprises-coloniales.fr/empire/Fraude_fiscale_1932.pdf 

——————————————— 

NÉCROLOGIE 
Maurice Gorgeu 

(Le Figaro, 14 février 1935) 

Nous apprenons la mort de M. Maurice Gorgeu, décédé muni des sacrements de 
l'Église, le 13 février 1935. Les obsèques auront lieu le samedi 16 février, à dix heures, 
en l'église Saint-François de Sales (rue Brémontier) où l'on se réunira. Ni fleurs ni 
couronnes.  

—————————— 
Son fils Serge (1887-1982),  

marié à Hélène de Nervo (fille de Léon et d’une Dlle Davillier),  
débute comme fondé de pouvoir d’agent de change chez son oncle, Louis Gorgeu, et lui succède en 

1922. Il fut également — au côté de son père — administrateur (puis président) de Peyrissac et des Salins 
du Cap-Vert.  

Et siégea à la Buloh Kasap Rubber  
——————— 


